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Intervention de Julien Guerrero – idées clés 

 
INTRODUCTION. UN HEUREUX CONCOURS DE CIRCONSTANCES 
- Présentation personnelle très brève 
- Évocation du camping-car 
- Présentation de Ginette très brève également : contexte, achat par mon frère, premier essai, cadeau. 
- Le déclic et ses raisons (goût du voyage familial, tolérance initiale de Papa et Maman) 
 
I. AVANT 18 ANS : UNE SOIF DE LIBERTÉ 
- Carte de France avec successivement les trajets de 2000, 2001, 2002 et 2003 (sans la Normandie et la Belgique) 
- Désir d’aller de plus en plus loin, de repousser les limites de la mob, de voir jusqu’où elle était capable d’aller 
- Plaisir des grands espaces (Exemple : la Beauce et son infinité ! J’y ai débarqué un peu comme un enfant arrivant 
sur un immense terrain vague ou dans un immense jardin et qui apprécie de pouvoir y courir n’importe où, n’importe 
comment, sans contrainte, s’arrêter, marcher un peu, se remettre à courir, sans jamais voir l’horizon se boucher !). 
- Soif de liberté, d’autonomie, d’indépendance, désir de « se prendre pour un grand », déjeuner seul au restaurant 
- Tolérance de Papa et Maman même lorsque je partais de plus en plus loin, « tête bien sur les épaules » 
- Temps passé à préparer les balades, plaisir éprouvé (par exemple en rentrant du lycée et en décidant de m’y 
consacrer pendant la soirée). Une balade d’une journée, ce n’est pas un bonheur d’une journée, c’est un bonheur 
qui nous tient en haleine depuis déjà plusieurs semaines voire depuis plusieurs mois, et un bonheur qui continuera de 
nous coller au corps pendant plusieurs semaines voire pendant plusieurs mois. Étude minutieuse de cartes mais aussi 
de plans de ville pour se renseigner sur les curiosités à voir ou à visiter 
+ anecdote du gendarme de Thenay 
 
II. APRÈS 18 ANS : L’APPEL DU LARGE 
- Ce n’est qu’à ce moment que j’ai décidé de surnommer la mob « Ginette » (dire pourquoi), plaque à l’arrière 
- Carte de France avec successivement les voyages de 2003, 2004, 2005 et 2006 
- Étape supplémentaire dans la tolérance de Papa et Maman : me laisser partir plusieurs jours. Auberges de jeunesse 
- Craintes vis-à-vis de la mécanique, et méthode : une bonne révision avant chaque voyage et ça roulait ! 
- En évoquant la Normandie, parler du bonheur total ! 
- En évoquant la Belgique, parler de la dimension symbolique (Brel) 
- En évoquant la Corse, parler de la réalisation de ce rêve ! 22h de route pour rejoindre la Côte d’Azur (en cherchant 
les limites de la mob, j’ai fini par trouver les miennes avant les siennes !), ferry, montagnes, vacances en septembre ! 
- En évoquant les Vosges, parler de Peugeot et de la proposition de cadeau d’un scooter 
- En évoquant Neukirchen, parler des récitals et de la vallée de la Moselle 
- En évoquant l’Angleterre, parler de l’échec 
 
III. FIN ET SUITE DE L’HISTOIRE : UNE PAGE SE TOURNE 
- Début du Master à Brest, vente de la voiture, renouveau de la mob… et vol ! 
- Cadeau de Peugeot et remise des clés 
- Carte de France avec les trajets de Jeannette à l’heure actuelle 
- Évoquer rapidement la Bourgogne : ça fait du bien de repartir sur les routes ! 
 
Conclusion. « LES VERTUS DE LA MOBILITÉ » 
- Citation de Brel : « Je crois aux vertus de la mobilité. Quand on est immobile on devient très fragile. […] J’aime 
mieux être mobile, c’est fatigant, mais c’est passionnant ! » 
- Bonheur de la « réussite » d’une balade ou d’un voyage. Image de tout ce qu’on pose à plat par terre pendant la 
préparation, et à quoi on va chercher à donner soudainement du relief en espérant que rien n’en sera déséquilibré. 
Image des dominos qu’on a soigneusement disposés les uns à côté des autres. Bonheur d’avoir la preuve, quand le 
projet réussit, que l’on avait pensé à tout ce qu’il fallait, que l’on avait tout fait pour que ça réussisse et ce, sans 
qu’on nous y aide. Se lancer ce genre de défis est un merveilleux catalyseur de confiance en soi. 
- Philosophie à adopter face à l’échec : quand on a la preuve de ne pas être cette fois à la hauteur du défi, que 
des paramètres nous ont échappés, c’est tout aussi formateur que la réussite. � Philosophie de Brel. 
- Je disais que ce qui avait en partie motivé ces pérégrinations, c’était mon envie de « me prendre pour un grand » ; 
à présent que je deviens grand, je cherche au contraire à « me prendre pour un petit » 
- Le principal message que je veux faire passer est peut-être le suivant : contrairement à ce que la société essaye de 
nous faire croire, si l’on veut vivre des choses extraordinaires, découvrir des lieux ravissants, apprendre tout en 
s’amusant, bref, se sentir l’âme d’un aventurier, on n’a pas besoin d’aller loin (je n’allais pas non plus au bout du 
monde ; j’ai trouvé des endroits superbes à moins de 150 km de chez moi), on n’a pas besoin d’aller vite (et déjà en 
mob j’ai parfois l’impression d’aller trop vite, c’est pourquoi je m’intéresse de plus en plus aux longues randonnées 
cyclistes ou pédestres) et on n’a pas besoin d’avoir beaucoup d’argent (consommation de la mob, un peu de 
nourriture, auberges de jeunesse bon marché) ! Tout ce dont on a besoin, pour se sentir EN VIE, c’est avoir l’ENVIE, 
c’est avoir des rêves et l’envie d’en prendre soin, de les bichonner, c’est refuser de les abandonner sur le paillasson 
quand on entre dans la maison de l’âge adulte où le plafond est souvent trop bas, c’est refuser de les laisser 
s’éteindre, c’est délaisser le plaisir d’avoir en échange du plaisir d’être. 
- Je ne cherche pas non plus à convaincre quiconque d’acheter une mob mais simplement à croire en ses propres 
rêves et surtout à croire en soi, à avoir confiance : nous avons toujours plus de potentiel que nous ne l’imaginons. 


